(a vieille dun mariage

Il dormait, ¢i lon dort en cee nuite enflammeées
Oi [Gme ce repait dun ¢i divin ecpoir,
Et devant lui, dang [ombre, un magique miroir

€ voquait tout le choeur deg femmes trop aimées.

(e regret entrouvrait leurs lévres embaumées,
Et dang leure yeux pencife il croyait entrevoir
Ces réves qui pour lui naguére, chaque coir,

Sanimaient & [appel dec charmantee Aimées.
Maic calme et dédaigneux : « Paccez, 6 vicions,
Du poéme de¢ cene folles illugions,

Doux noms, reqards plus doux, voix plus douces encore,

Pascez, de ce matin qui ce léve ¢i pur,



Fugitivec clartée, vous nétiez que [aurore,

Etoilec de Ia nuit, perdez-vous dangs [azur !>

Antoine de (atour (1808-1881)



